
A tous, je souhaite une très joyeuse fête de
Pâques ! Jésus est vivant, Il est ressuscité ! Il est
« vraiment » ressuscité ! Quel bonheur, quelle
source d’espérance ! Oui, là - dans la résurrection
de Jésus - réside le cœur de notre foi, là est la
source de notre joie, là est la raison d’être de notre
vie chrétienne. Car « si le Christ n’est pas
ressuscité, vaine est votre foi » (1Co 15,17), nous
dit Saint Paul. Mais comment savons-nous que le
Christ est ressuscité ? Comment en être sûr ?
Parfois, en préparant les funérailles, on entend des
personnes dire qu’elles croient bien en l’au-delà,
mais qu’en même temps un doute demeure dans
leur cœur…
La foi en la résurrection n’est pas l’aboutissement
logique d’un long raisonnement intellectuel, c’est
plutôt un don immense qui remplit le cœur suite à
l’expérience de la rencontre personnelle avec
Jésus vivant et ressuscité. Dès lors, gardons le
cœur ouvert et attentif car c’est à tous sans
exception que Jésus vivant veut se révéler ! Et
n’oublions pas qu’Il compte aussi sur nous pour
cela : que durant ce Temps pascal et même après,
nos visages de ressuscités révèlent au monde
entier sa Présence aimante !

En même temps que ce numéro de « Sons de
Cloches », sort le « Projet paroissial
d’évangélisation » sous la forme d’un petit livret.
Ce projet est l’aboutissement de 2 ans d’écoute et
de réflexion et
sera notre feuille
de route pour les
années à venir
dans notre
paroisse Sainte
Blandine. Je vous
encourage à le
(re)lire pour que
nous devenions
toujours plus une
communauté de
disciples au cœurs
brûlants et que
nous avancions
ensemble dans sa
mise en œuvre, au
souffle de l’Esprit !
Christophe Rosier

Sons de clocheS

Cette soirée du vendredi 25 février passée à écouter le
témoignage de Monseigneur Samir Nassar, archevêque
maronite de Damas, fut un moment
très particulier ; j'ai ressenti des
émotions très diverses en entendant le
récit de ce qu'était la vie des chrétiens
dans un pays en guerre depuis
maintenant plus d'une décennie. Je fus
admiratif de la foi fervente qui les
animait, cette foi qui leur fait
traverser et endurer les traumatismes
de la guerre, et qui les aide malgré
tout à croire en un avenir meilleur.
C'est une question que je me pose en
entendant Monseigneur nous parler
de cette volonté de partager
médicaments et nourriture avec son voisin, ou encore d'accueillir
la famille qui a vu son habitation détruite. Néanmoins, je dois dire
que je fus aussi triste et inquiet en apprenant la baisse
dramatique du nombre de chrétiens en Syrie et dans le reste
de cette région du monde. Malheureusement, de très
nombreux jeunes quittent rapidement le pays après s'être
mariés car les perspectives d'avenir sont minces. Même les
chrétiens venus d'Irak ne restent pas et choisissent de quitter
Damas à leur tour. Seules les personnes les plus âgées restent,
et le projet de construction d'un grand cimetière est un
symbole fort et frappant de cette page sombre que nos frères
chrétiens vivent en ce moment.
Mais il est possible de rester confiant en l'avenir, car le Bien
triomphera du Mal. Cette confiance des chrétiens d'Orient
s'exprime, entre autres, lors des nombreuses processions
mariales effectuées au sein des églises, montrant ainsi la
dévotion portée à la Mère de Notre Seigneur.

Jul ien MOLINES

Et si c'était dans
les épreuves les
plus dures que les
enseignements
de l’Évangile
trouvaient le

terreau le plus
fertile pour

croître ?



VILLETTTE D'ANTHON

Nous serons 15 : autour de nos 2 prêtres Christophe et
Alexandre, des  « anciens » engagés dans l'Eglise
depuis de très nombreuses années, (l'une en caté des
ados, les autres en liturgie et partage d'Evangile), une
jeune femme impliquée dans l'Equipe paroissiale, deux
jeunes mamans catéchistes dont une se prépare à la
confirmation

suite page suivante
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SYNODE ET SYNODALITE
Synode : Qu'est-ce que cela veut dire ?

Cela veut dire : franchir le seuil, demeurer ensemble,
marcher sur le chemin de la Conversion.
La Synodalité, c'est la manière dont l'Eglise fait
participer ses différents membres à l'ensemble se sa
vie et de sa mission.
C'est un temps d'écoute, de dialogue et de

discernement afin de mieux répondre à la mission de
l'Eglise qui est d'annoncer l'EvangiIe au monde entier.
Le dimanche 1 3 mars,

Journée de la Fraternité et de la Synodalité.
les chrétiens de Ste Blandine se sont retrouvés pour la

journée des Fraternités et de la Synodalité. Tout
commence par la messe de 10h bien préparée et suivie
par une assemblée recueillie et priante. A la sortie, un
apéritif convivial a été offert et apprécié ! Suivi d'un
repas partagé pour ceux qui le désiraient
L'après-midI

Compte-rendu des réponses aux questions sur les
thèmes relatifs au synode travaillés auparavant en
FRAT. Successivement, chaque FRAT a présenté ses
souhaits, ses espoirs, parfois ses regrets, ses
déceptions, les améliorations éventuelles à prévoir.
Après chaque intervention, les participants ont été
invités à exprimer leur ressenti sur ce qu'ils ont
entendu.
Ce fut une journée intense, féconde et amicale : joie de

se retrouver ensemble et de voir de nouvelles
personnes rejoindre notre communauté

Nicole et Simone

CHAVANOZ

Ce mercredi 30 mars, c'était à Chavanoz. L'occasion de
faire découvrir ou redécouvrir à nos 2 prêtreset aux
participants, notre village, son histoire et ses richesses.
Notre église, d'abord, la plus ancienne et la plus belle du
secteur (sans chauvinisme)La partie la plus ancienne date
du Xl ème siècle.
Nos pas nous conduisent sur les traces des anciens à
travers les Croix quijalonnent la commune : un petit arrêt
pour prier.Chemin faisant, les plus anciens se
remémoreront les évènements qu'ils ont vécu sensemble,
heureux de revoir ces lieux
Un arrêt au cimetière, nous permet de rendre hommage à

notre dernier prêtre, le P.Nicollet, pour le travail qu'il a
accompli avec les jeunes et le moins jeunes (construction
du Centre Jean XXlIl et début des fouilles de Larina)
Bien fourbus après 5 km à travers le village, le repas est le
bienvenu, dans une ambiance joyeuse et détendue, comme
les retrouvailles d'une grande famille. Ce fut un moment
de communion, de connivence à travers les souvenirs
évoqués; l'occasion de resserrer les liens et de constater
l'héritage que nous ont légué nos ainés dans la Foi. Cette
promenade nous a revigorés, rapprochés, heureux de nous
sentir en osmose avec nos compagnons de route

Simone

voir en page 7 l'article de Maelle Ventourout sur la synoodalité

PONT DE CHERUY
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Les participants sont répartis en
tables de 6 personnes avec un(e)
animateur (trice) qui conduit le

groupe.

"C’est avec une certaine curiosité que
je me suis engagée dans l'équipe
d’animation du parcours Venez et
Voyez , et aussi avec l’envie de
partager et donner dans la foi .
Les jeunes parents rencontrés
demandent le baptême de leurs
enfants. Échanger et partager avec eux
sur nos chemins de vie chrétienne
s’est révélé une belle découverte pour
moi . L’ écoute de la parole de Dieu , la
prière ensemble dans la simplicité et
la confiance sont autant de signes
vivants de la présence de Dieu dans
notre quotidien , une vraie richesse ,
une autre manière de rencontrer Jésus

Je remercie l ‘équipe paroissiale qui se
met à notre service pour nous aider et
nous accompagner dans cet
engagement de façon très efficace et
sympathique."

Catherine Doithier

Au cours de chaque session,
un(e) paroissien (ne) témoigne

de son expèrience de vie dans la foi

Il y a quelques semaines, j'ai
témoigné sur le rôle et l'action du
Saint Esprit dans ma vie, lors du
parcours "Venez et voyez". Ce
n'était pas une mince affaire car je
suis d'un naturel plutot réservé. Je
n'ai pas peur de parler de ma foi
dans ma vie de tous les jours mais
témoigner ce n'est pas la même
chose. On raconte quelque chose
de nous, de notre vie personnelle
et spirituelle pour faire découvrir
l'existence de Dieu, sa présence
dans nos vies, à des personnes que
l'on ne connait pas. Surtout il n y a
pas d'échanges, de dialogue. Il y a
comme une frustration car on
aimerait échanger avec chacun. En
effet, Jésus allait à la rencontre des
personnes une à une et leur
parlait coeur à coeur. C'est pour
cela que j'ai mis plusieurs jours à
écrire mon témoignage. J'ai

beaucoup prier aussi pour que le
Saint Esprit me donne force et
courage. J'avais à coeur de
montrer que le Saint Esprit n'est
pas un "grand inconnu" comme on
le dit si souvent mais que, quand
on prend le temps de lui parler, de
l'invoquer et que notre coeur est
attentif, Il est présent. Je ne sais
pas ce que l'auditoire a retenu ou
si mon témoignage les a inspirés,
confortés dans leur chemin de foi.
Je sais en tous les cas que cette
démarche, même difficile, m'a
beaucoup apporté. Il est bon de
donner raison de l'espérance qui
est en nous à qui vient frapper à la
porte de son Eglise pour demander
un sacrement. Je suis vraiment
très admirative des demarches des
familles de "Venez et Voyez". Elles
prennent du temps sur leur soirée
et week-end pour que leur enfant
soit baptisé...Que ces parents,
fiancé/ées soient bénis.

Maryline F.

Témoignage
« Un dimanche matin, alors que nous
étions à la messe de pont de cheruy
j’entendis le père parler d’une marche
synodale pendant la période de
carême. Je me suis renseignée et j’ai
demandé à mes enfants s’ils voulaient
m’accompagner à parcourir quelques
kilomètres avec les paroissiens de
Villette D’Anthon. J’ai trouvé cette
idée fabuleuse une façon très ludique
et agréable de partager des moments
forts avec la nature et l’Eglise. Mon
fils Sandro (7ans) n’était pas très
enthousiaste mais il a adoré sauf
qu’on a pas assez marché pour lui !
Clara (11 ans) a trouvé ça TOP ; c’est
une très bonne initiative pour
intégrer les petits, les moyens et les
grands pour échanger sur notre foi .
Nous recommencerons sans hésiter.

Alexandra , Clara, Sandro

suite de la page précédente
et quatre enfants qui se
rencontrent au caté ou au sport.
Un mot d'accueil de Christophe et
chacun se présente, on se
découvre... en route ! Nous
passerons par l'ancienne gare du
tramway très nouvellement mise
en valeur pour poursuivre dans le
lotissement « le clos » quartier lui
aussi nouveau, sur un chemin
tranquille qui nous conduit sur les
hauteurs de Villette... en nous
retournant, nous avons une vue
très jolie de notre village.
Les groupes se forment par
affinités (et par âge). De fréquentes
haltes nous permettent de partager
diverses infos sur le village.
Un petit kilomètre de plus et nous
voilà à la vieille Eglise qui date du
10ème siècle et qui fut la première
église du village. De cet édifice, ne
subsiste que le chœur qui a été
restauré il y a quelques années,

mettant à jour quelques fresques
d'origine. Un joli vitrail raconte
l'histoire de Saint Martin, patron
de la paroisse. C'est une découverte
pour les plus jeunes d'entre nous.
Autour de l'église, le cimetière...
Nous y retrouvons la tombe d'une
de nos célébrités locale: le soldat
Guicherd, grognard de Napoléon
qui vécut jusqu'à l'âge honorable
pour l'époque de 73 ans. Quel plus
beau lieu pour partager un temps
de prière et confier à Dieu nos
vœux pour l'avenir de notre Eglise
en général et de notre Eglise locale
en particulier… Retour à notre lieu
de départ vers midi. Nous n'avons
pas fait une grande performance
sportive, mais une jolie balade
intergénérationnelle chrétienne !
Pourquoi ne pas reconduire l'idée ?

Jean-Pierre et Noëlle A.
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"Suspense, histoire et amitié"
Après la messe des familles, nous nous
sommes retrouvés à Crémieu par une
belle journée ensoleillée, pour une chasse
au trésor digne de Sherlock Holmes.
Petits et grands se sont immergés dans
leur rôle d’enquêteur, pour élucider les
énigmes et résoudre cette affaire. L’enthousiasme était général et, grâce à l’entraide, les mystères s’éclaircissaient.
Nos pas nous ont fait découvrir la cité médiévale de Crémieu riche en histoire, ou se cache des petits secrets et des
anecdotes à découvrir dans ses dédales de ruelles.
En fin d’après-midi, sous le signe de l’amitié, nous nous sommes réunis dans l’église Saint-Jean-Baptiste ou nous
avons partagé un moment de prière et de recueillement.
Nous nous sommes séparés en nous disant « à la prochaine fois »

Christine BOUSSAUD

Pour ce dernier, ce fut une découverte... par 2 fois, il a failli gagner...petite déception !
Les joueurs habituels du
dimanche après midi, qui n'ont
pas pu participer, n'ont pas
hésité à apporter leur soutien
avec leur pâtisserie ou leur don
- merci à eux
De nouveaux participants sont
venus nombreux en famille-. Les
enfants s'en sont donné à cœur
joie, mettant une joyeuse
ambiance.
Les bénévoles étaient là, comme
d'habitude, pour assurer les
différents services : l'accueil, la
buvette, la pâtisserie, la sono,
l'organisation. Une mention
spéciale à Alain Ayala qui par sa
verve et son humour a tenu le
public en haleine toute la soirée.
Cette soirée fut une réussite...un
grand merci à tous. Nous avons
eu l'honneur d'accueilIir, Mr le
maire de Pont deChéruy, Franck Bron, accompagné de son adjointe, Pauline, et de la petite Lynah. Merci à lui...merci
également à la commune de Chavanoz pour la mise à disposition de la salle des contamines où nous avons pu accueillir
environ 150 personnes.

Claudette B.
Prochain Rendez-vous pour la brocante : le dimanche 15 mai à la salle Roger Planet à Pont de Chéruy

LOTO DU SAMEDI 1 2 MARS 2022



"J'ai assisté à la messe des Cendres le
mercredi matin avec mon fils de 7 ans.
Comme je ne suis pas de la région, Ste
Blandine de Bourbre n'est pas la paroisse
qui m'a vue grandir. Or, mon fils ayant
commencé le catéchisme cette année,
nous faisons en quelque sorte nos
premiers pas ensemble : je l'accompagne
sur ce nouveau chemin et il
m'accompagne dans cette nouvelle
paroisse.
D'une manière générale je suis toujours
très émue quand je vais à la messe avec lui
mais cette messe-là a été particulièrement
émouvante parce que ma mère était là
aussi. Mes parents habitant très loin nous
n'avons que rarement l'occasion d'aller à
la messe en famille à 3 générations !!
Moi, quand j'étais petite, j'allais à la messe
avec ma mère et mes grand-parents. Ces
souvenirs d'enfance confèrent pour moi à
la messe une dimension très familiale et
très affective de partage et de
transmission que je ne peux pas faire
vivre à mon fils.
Cette messe des Cendres a donc été un
moment très important car, pour une fois,
tous les éléments étaient réunis et je peux
vous dire qu'on ne pleure pas seulement
quand on est triste. On peut aussi pleurer
de bonheur parce qu'on est exactement là
où on doit être, avec qui on doit être et
faire ce qu'on a à faire : partager et
transmettre."

Alice Danthez

Elle avait rejoint le mouvement des chrétiens retraités en 2016
dans l’équipe de Pont de Chéruy.
Elle était très impliquée dans la paroisse, et sa jolie voix de
soprano qui agrémentait nos célébrations nous manque beaucoup.
Toujours positive elle se trouvait chanceuse par rapport à d’autres
personnes en difficulté. Elle appréciait nos animations, bon public
elle aimait beaucoup les films que nous passions.
Elle aimait aussi nos sorties annuelles : à plusieurs reprises elle
avait exprimé son regret de n’avoir pas eu cette année de mini
pèlerinage en raison du COVID.
Sa maladie fulgurante nous a tous surpris car en novembre elle
était présente à notre rencontre. Elle a rejoint son mari disparu en
début d’année. Nos prières l’accompagnent.

Joël le F.

"Avant de rentrer dans le sujet, petit
retour en arrière sur le pourquoi du
comment. Un vendredi soir de fin
janvier, Maelle avait convié à la maison
paroissiale l’un de ses professeurs de
théologie à l’Université Catholique de
Lyon (UCL), Robert Cheaib. Comme
tout bon orateur et conférencier, le
Professeur Cheaib, commence par une
petite présentation personnelle, surtout que pour le thème de la
soirée, il va utiliser sa propre expérience. Il a 40 ans, il est d’origine
libanaise, marié et 4 enfants, il a passé ses 20 premières années au
Liban puis les 20 suivantes à Rome, en tant qu’étudiant à l’Université
Pontificale Grégorienne puis en tant que professeur dans différentes
universités pontificales pour y enseigner la théologie. Et depuis 1 an,
il a rejoint l’UCL. Donc c’est en tant que père, mari, professeur,
écrivain et spécialiste du saint Don Bosco qu’il nous a rejoint
(difficilement à cause de son GPS) le temps d’une soirée pour nous
parler de la transmission de notre foi à nos enfants, avec les
différents problèmes que l’on peut rencontrer suivant les âges. Je
n’ai pas la prétention d’être capable de tout retranscrire, le plus
simple reste de lire ses livres mais je vais quand même essayer de
faire ressortir quelques-unes de ses idées. La première est qu’il faut
être des narrateurs, surtout avec les plus petits qui aiment entendre
des histoires : il faut sans cesse leur en raconter, des histoires de la
Bible mais aussi rapprocher ces histoires à des évènements qui ont
pu nous arriver. La seconde idée enfonce peut-être une porte ouver-
te, mais il est toujours bien de se rappeler que nous sommes les
modèles de nos enfants et si nous n’appliquons pas nous-mêmes nos
conseils, il y a peu de chances que nos enfants les appliquent à eux-
mêmes. Pour terminer sur un conseil pour tous, son leitmotiv de la
soirée était qu’il faut scandaliser par la joie que nous procure notre
foi !

Guil laume Monti l let
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Cette année ce fut 25 heures. Quelle merveille !
"Comment ne pas te louer Seigneur" avec ces priants venus réfléchir, adorer de jour et de nuit.
Des plus jeunes aux plus anciens, chacun repartait avec le sourire et l'espérance au coeur, avec parfois le
désir de continuer à découvrirle Seigneur de la Bible et de revivre une belle experience. Nous étions égale-
ment en union de prière avec ceux retenus par leurs obligations. Merci à la petite équipe qui, grâce à ses
mails et invitations, a fait de ces 24 H une rencontre fraternelle.

Comment ne pas te louer Seigneur Jésus.
Solange G.
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Un long parcours pour cette mère de famille née dans un
foyer catholique qui avait fait le choix de ne pas la faire
baptiser, estimant que ce serait à elle de décider plus tard.
Meurtrie par le décès de sa mère alors qu’elle n’avait que
sept ans, elle se décrit alors « en colère » ; peu
accompagnée dans un cheminement spirituel durant
l’adolescence, c’est sa grand-mère qui lui ouvre la
première porte en l’initiant à l’Ancien testament, ce
qu’elle appelait la « Bible juive ». Ce qui l’incita, à 20 ans,
l’envie de réouvrir la bible «pour elle-même », ce qui lui a
permis d’accepter son décès et de faire son deuil.
Alors qu’elle était en Bretagne et préparait un B.T.S., elle
rejoint une préparation au baptême de la Jeunesse

Ouvrière Chrétienne ; une
tentative avortée car elle doit
donner la priorité à ses études. À
Boston, aux États-Unis, où elle
séjourne plusieurs mois, elle
fréquente l’église catholique
américaine.
C’est la maternité qui lui servira de
déclic : elle décide de faire baptiser
son fils, Hermès, son mari ayant
des « valeurs qui rejoignent celles
de la communauté chrétienne ».
Son baptême le 16 avril constitue
la fin d’une étape pour Célina qui «
en se remémorant les choses, éprouve l’impression que
lorsqu’elle a ré- ouvert la Bible, elle ne subissait plus sa vie ».

Denis T.

Quand le Père Christophe nous a
invités à la première réunion des
jeunes couples,  j'étais un peu
méfiante, Antonio lui était plus
enthousiaste.  
Après le coronavirus et le
déménagement, je n'avais pas
beaucoup d'attentes,
surtout pour trouver des
gens qui pourraient vouloir
nous connaître, aussi parce
que c'est différent ici par
rapport à l'Italie.  Nous
avons effectivement trouvé
des personnes qui ont
dépassé notre histoire et
nos difficultés de
communication. Nous avons pu nous

ouvrir et raconter un peu notre vie,
comme d'autres couples l'ont fait avec
nous.  Ils nous ont fait participer à
leurs difficultés quotidiennes entre les
enfants, le travail et leur lien avec
Dieu.  
Pour nous, c'était bizarre d'entendre
parler de personnes qui découvraient
la foi à l'âge adulte, car  dans notre
réalité, il est normal de naître dans
une famille chrétienne, d'aller à

l'église et de croire
fermement en Dieu. Tout le
pays a la même religion, alors
qu'ici on rencontre des gens
à l’âge adulte qui
 commencent à croire
consciemment, qui décident
de suivre Dieu et de l'aimer
de tout leur cœur.  
Maintenant, c'est agréable

d'aller à la messe et d'échanger

quelques mots, de toujours
commencer à  voir les mêmes
personnes qui vous demandent:
"Comment allez vous?", non
seulement par courtoisie,  mais parce
qu'elles sont vraiment intéressées.
Nous avons rencontré Séverine, qui
nous a arrêté juste  pour dire bonjour
et sur Facebook, Magalie m'a contacté
et nous discutons de temps en temps.
 Nous nous sommes sentis accueillis
dans une grande famille, nous qui
nous sentions parfois seuls.  
Nous espérons pouvoir continuer à
cheminer avec les couples que nous
avons connus. Nous  espérons pouvoir
approfondir ces amitiés et avoir
toujours l'accompagnement du Père
Christophe,  qui nous a permis de
pouvoir vraiment devenir frères et
sœurs dans le Christ.  

Simona et Antonio

Nous avons
pu nous
ouvrir et
raconter
un peu

notre vie



Le sacerdoce

Pas d'abord celui des clercs
mais celui du Christ, que tous les
baptisés portent en "commun" :  nous
sommes - ensemble - le Corps du
Christ envoyé en mission dans le
monde d'aujourd'hui. Au service de
tous, le Seigneur a choisi d'appeler
quelques-uns pour soutenir
l'engagement
des chrétiens
et le
déploiement
de leurs
charismes
(= dons pour
faire grandir
l'Eglise) : c'est
le rôle des
Evêques, des
prêtres et des
diacres,
ordonnés - marqués d'un "caractère
propre" - pour cela. Les époux
chrétiens manifestent l'amour divin
de manière unique. La vie consacrée
porte le témoignage d'une vie offerte
gratuitement par amour du Christ.
Toutes les autres situations de vie
(veuvage, célibat non-choisi ...) sont
aussi signes d'une manière de vivre
un chemin spécifique vers la sainte-
té. 
A chacun sa place

Nous sortirons alors de la dualité,
voire de l'opposition stérile laïcs /
clercs en adoptant un regard
bénissant chaque vocation. En
expérimentant une réciprocité entre

nous (nous avons besoin les uns des
autres !) nous apprendrons à nous
accueillir et nous servir
mutuellement comme dons les uns
pour les autres, pour servir ensemble
le monde. Les besoins pour la mission
ont toujours fait germer dans
l'Histoire de l'Eglise des "choses
nouvelles" (à travers notamment la
vie consacrée mais aussi de nouvelles
formes de services, ministères), signe
que l'Esprit-Saint conduit l'Eglise.
Alors croyons-nous qu'Il agisse
réellement en chacun encore
aujourd'hui, qu'Il veuille faire
quelque chose de "nous ensemble" ?
Qu'avant d'être une organisation
simplement humaine, l'Eglise est une
réalité spirituelle, communion
fraternelle et missionnaire, conduite
par l'Esprit ? La place de chacun dans
l'Eglise est un équilibre difficile à
trouver, nous le sentons bien encore
aujourd'hui : c'est sans doute pour
cette raison que le Pape François
organise ce "synode sur la synodalité"
pour nous aider à mieux "marcher
ensemble", au souffle de l'Esprit, pour
la mission aujourd'hui  ... 

Aller vers la synodalité

Dans les retours des questionnaires
remplis par les fraternités et services
de notre paroisse, dans ce que nous
avons entendu lors du dimanche
synodal ce sont des questions qui
reviennent : Comment progresser
dans l'écoute mutuelle ? Dans

l'accueil, notamment
de ceux qui se

sentent exclus (par leur situation
sociale, familiale, leur âge, leur sexe
ou leur orientation sexuelle, leur
histoire de vie) de l'Eglise ? Comment
progresser dans une manière plus
synodale de prendre des décisions ?
Nous avons noté aussi vos envies
concernant
a/ la place « physique » et la
participation active des Enfants et des
Jeunes lors des Messes
b/ une certaine soif de liens
fraternels, de rencontres, de temps de
partage .
c/ une soif de Mission, une envie de «

sortir » (aller vers…),
une envie de faire, et
en même temps la
difficulté de se
mettre en route
(audace, temps,
actions…..). 

Ces retours sont stimulants pour
notre vie paroissiale (merci à chacun
de votre participation !), dans le pro-
longement de nos Assises paroissiales
et du projet qui en découle ; le Christ
compte sur nous pour servir nos
frères et annoncer Sa Parole de Vie à
Pont-de-Cheruy, à Tignieu-Jameyzieu,
à Charvieu-Chavagneux, à Chavanoz,
à Janneyrias, à Anthon, à Villette
d'Anthon et au-delà ....

Maëlle Vantourout
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" Vers une Eglise

touj ours plus synodale"  

C'est en
approfondissant

l'identité et la
vocation de

chacun que nous
découvrirons à
quel point Dieu

nous a voulu
interdépendants

et féconds
ensemble

Continuons,
avec nos

diversités, à
"marcher

ensemble"

Stéphanie Ducos nous parle
" Le groupe de mamans solos a vu le jour il y a 2 ans environ. Nous nous
retrouvons tous les mois pour partager entre nous sur notre quotidien
et réfléchir sur des sujets qui nous concernent. Mais c’est surtout un
lieu où nous pouvons déposer ce qui nous pèse sans jugement, être
comprises et se ressourcer ensemble pour affronter le quotidien plus
sereinement ! Une belle fraternité de mamans !! Nous accueillons les
enfants avec une garderie sur place si besoin. N’hésitez pas à en parler
autour de vous ou à nous contacter :

Stéphanie Ducos

Prochaines rencontres : 20 mai de 15h-17h et le 26 juin midi à la maison
paroissiale de Pont de cheruy". (Stephanie : 06 74 65 29 74.)
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La paroisse souhaite vous remercier d'avoir participé chaleureusement à la kermesse du 21/11/2021 et au loto du
12/03/2022. Cela nous a permis d'investir dans du matériel, dont un piano avec des accessoires de musique, un piano
dont vous avez pu entendre les premières notes à la messe des rameaux, une nouvelle moquette pour l'oratoire de la
maison paroissiale et de grands tapis qui seront très utile lors des rassemblements d'enfants (l'éveil à la fois, temps de
prière pour les jeunes de l'aumônerie) ainsi qu'une table haute pour les différentes animations de la maison
paroissiale. Pour rappel, le bilan général sera diffusé en fin d'année. "

Gessy Orosmane (successeur d'Antonin Bionnet)

Le samedi 5 février, par
une belle journée nous
avons pris la route avec la
paroisse afin d’aller à la
rencontre du cœur-sacré
de Jésus en partant pour
un mini-pèlerinage à
Paray-le-Monial.
Nous avons fait une halte
dans le magnifique village
natal de Sainte
Marguerite-Marie, à
Verosves, où nous avons
pu découvrir sa maison
natale et son histoire.
Nous avons eu la joie de
pouvoir assister à l’office
du père Christophe dans
l’église du village.
Nous avons ensuite rejoint
Paray-le-Monial ou après
un agréable pique-nique,
la visite guidée des

différents lieux où la sainte a eu ses apparitions nous a permis d’aller à la rencontre ou de
découvrir le cœur- sacré de Jésus par des temps de prières, chacun à son rythme.
Une belle journée, riche de rencontres, d’émotions, de partages

Eva et Valérie




